
La fenêtre est fermée. 

À l’intérieur, la vie a pris un cours nouveau. La famille 

est réunie, on s’amuse, on discute, on polémique… 

Toutes les vieilles histoires ressurgissent, les rires 

éclatent, les yeux grondent… les Oh ! les Ah ! les 

NON ! c’est vrai, comment as-tu pu faire ça ! On est 

tous ensemble et c’est bien ça l’essentiel. Loin… 

Loin, derrière la fenêtre fermée, celle qui nous pro-

tège des insectes, des pollens, du danger, de la 

menace qui plane, de ce VIRUS ! La famille a construit 

sa routine. Chacun se lève à son heure, à son rythme, 

nous n’avons pas les mêmes urgences, les mêmes 

obligations… L’odeur du pain qui finit de cuire au 

four réunit la famille autour de la table. Un repas par-

tagé, les mets sont simples, les papilles se réveillent, 

le plaisir de nous retrouver ne peut être feint. Les 

questions commencent à tomber : « Que vas-tu 

faire aujourd’hui ? » Rien, rien de plus qu’hier mais 

pas moins que demain. Nous allons chacun travail-

ler derrière nos écrans, ces fenêtres ouvertes sur le 

monde qui nous protègent encore contre le virus, 

mais celles-ci ne nous protègent pas des mauvaises 

nouvelles, des fausses infos, des désillusions… 

Alors, je garde la fenêtre fermée car elle nous pro-

tège. « Mais de qui ? »

Gaëlle
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